
La musique peut guérir tes blessures 

La terre aussi t'aidera 

De ses simples et minéraux 

D’abord le soin de l’âme 

Le corps suivra 
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Le concert de  

Lily Rose 

Date :  21 juin 2015 

Hommage à Hildegarde von Bingen 
ou le divin féminin 

Catherine Braslavsky, chant, 

doulcemer, tambour 

& Joseph Rowe, textes et 

instruments du XIIème siècle 



Chants et textes d'Hildegarde de Bingen, XIIème siècle 

Catherine Braslavsky : chant, doulcemer, tambour 

Joseph Rowe : textes, oud, tambour, darbuka, bols tibétains, mbira, tampura 

Kyrie Eleison : Seigneur, aie pitié. Christ aie pitié. 

O Ignis Spiritus 

O feu esprit du Paraclet, vie de la vie de toute créature, tu es saint toi qui vivifies toute forme. Tu es saint lorsque tu verses l'on-

guent sur les fractures dangereuses, saint en épurant la blessure purulente. O souffle de sainteté, ô feu d'amour, ô goût suave dans 

les poitrines, toi qui infuses les coeurs du bon parfum des vertus. O très pure fontaine dans laquelle il est montré que Dieu rassem-

ble ceux qui errent et cherche ceux qui se sont perdus. O protection de vie et espoir de rassembler tous nos membres, ô ceinture 

d'honnêteté, sauve les bienheureux. Protège ceux qui sont emprisonnés par l'ennemi, et délie les entraves de ceux que la volonté 

divine souhaite sauver. O voie très sûre qui pénètre tout dans les hauteurs, sur la terre et dans les abysses, tu agences et relies tout. 

Grâce à toi les nuages passent, l'éther se diffuse et les pierres ont leurs humeurs, les eaux forment leurs cours et la terre exhale la 

verdeur (viriditas). [...] Alors louange à toi qui es le son de la louange et la joie de la vie, l'espoir et la vraie dignité, toi qui nous 

offres les dons de la lumière. 

O viridissima virga, Ave (extrait) - arrangement Catherine Braslavsky 

O très verte branche, Ave, toi qui a bourgeonné dans les vents du questionnement des Saints. 

Quand le temps fut venu, tu as fleuri en tes branches, ave, ave à toi, car la chaleur du soleil a distillé en toi le parfum du baume. 

Oui, en toi a fleuri une belle fleur qui parfume tous les aromates qui étaient desséchés. Et ils sont apparus dans leur pleine verdité. 

Alors du ciel est tombée la rosée sur l'herbe et toute la terre en fut remplie de joie. 

Laus Trinitati - arrangement Catherine Braslavsky et Joseph Rowe 

Louange à la trinité qui est son et vie, créatrice de tout. Et qui est la louange de la multitude angélique, la splendeur extraordinaire 

des arcanes qui sont ignorées des hommes et qui, en tout, est la vie. 

O viriditas (dédié à Saint Disibode) 

O verdité du doigt de Dieu, en laquelle Dieu a édifié une plantation qui resplendit au plus haut comme une colonne dressée. Refr.: 

Tu es glorieuse dans ce que Dieu a conçu. 

Ô altitude de la montagne qui jamais ne sera détruite dans le discernement de Dieu, cependant tu te tiens à distance comme un 

exilé, mais il n'y a pas de pouvoir armé qui puisse t'attaquer. Refr. Gloire au Père, au Fils et Saint Esprit.  

O Jerusalem (dédié à Saint Rupert, extrait) - arrangement Catherine Braslavsky et Joseph Rowe 

O Jérusalem, cité dorée, pourpre du Roi. O édification suprême de bonté qui est la lumière jamais obscurcie. Car tu es élégante 

dans l'aurore et la chaleur du soleil. O enfance heureuse-bénie qui brille dans l'aurore, et ô adolescence louable, qui s'est consumée 

dans le soleil [...] En toi symphonise l'Esprit Saint parce que tu es uni au choeur angélique, que tu es distingué par le Fils de Dieu, 

et que tu es sans aucune tâche [...] O Jerusalem, ta fondation repose sur des multitudes de pierres vivantes, les publicains et les 

pécheur qui étaient des brebis perdues [...] Ainsi, tes tours, o Jerusalem, brillent et rayonnent par la rougeur et la blancheur des 

saints et par toutes les parures de Dieu qui ne te font pas défaut, O Jérusalem. 

Spiritui Sancto (dédié aux milles vierges qui suivirent Sainte Ursule, extrait) 

Que l'honneur apparaisse par l'Esprit Saint, qui par l'esprit de la vierge Ursule rassembla le troupeau virginal semblable à des 

colombes. De ce fait elle quitta sa terre d'origine comme l'avait fait Abraham. Pour l'embrassement de l'Agneau, elle défit ses 

fiancailles. 

O Frondens Virga - arrangement Catherine Braslavsky1 

O branche couverte de feuillage, qui se tient dans sa noblesse comme l'aurore qui paraît. A présent, réjouis-toi 

et sois bienheureuse et daigne nous libérer, nous si faibles, de nos mauvaises habitudes. Et tends la main 

pour nous relever. 

O tu illustrata (extrait) 

O toi illuminée de divine clarté, claire vierge Marie, infusée par le verbe de Dieu par lequel ton ventre a fleuri quand l'esprit de 

Dieu s'y introduisit, en toi il a soufflé, en toi il a aspiré ce qu'Eve avait ravi lors du retrait de la pureté inspiré sous la suggestion du 

diable. 

 

O Virga ac Diadema (extrait) - arrangement Catherine Braslavsky 

O sceptre et couronne de la pourpre royale, qui te tiens dans ton château-fort qui te protège tel une armure.  

Couverte de feuilles, tu as fleuri prenant un chemin différent de celui d'Adam lorsqu'il a produit tout le genre humain. Ave, ave, de ton 

ventre une nouvelle vie est apparue dont Adam avait dépouillé ses fils. O fleur, tu n'as pas germé de la rosée, ni des gouttes de pluie, et l'air 

n'a pas soufflé sur toi, mais c'est une divine clarté sur la plus noble branche qui t'a engendrée. O branche, Dieu avait prédit ta floraison 

depuis le premier jour. Et de son verbe, il a fait, ô vierge très louable, une matière d'or. 

O pastor animarum 

O berger des âmes, ô première voix par laquelle nous avons tous été créés, maintenant qu'à toi, qu'à toi il plaise, comme tu le juges digne, 

de nous libérer de nos difficultés et de nos faiblesses. 

Hildegarde de Bingen 
ou le Divin Féminin 
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